s 


> JLJLJ.JLAi.iAi.J--î-AJI-  V-®' 

± ^ ^VIVE^LA^  CONSTITUTION  ^FRANÇOISE.iJk  ilf  Ht 

Ht  *©  ®@©®©®®©®®®  ®*  "ïtf 
j < T T T î I T î I î î J i 5 '0 

PROCLAMATION 

délibérée 

PAR  LE  DIRECTOIRE 

DU  DÉPARTEMENT 
DU  TARN, 


Concernant  les  Chemins  vicinaux  de  Communauté 
à Lommunauté. 


rTli 

O 

u.<7,  I ' 


L 


Du  Avril  17^1. 


E ^Diredoire  de  Département  9 conlîdérant  qu’un  des 
devoirs  de  toute  Adminiftration  fage  eft  de  veiUer  foigneu- 
fement  à la  diredion  , à l’entretien  de  à la  condrudion  des 
chemins  ; 

TJue  les  grandes  routes  ne  font  pas  feules  l’objet  de 
leurs  foins  ôc  de  leurs  follicitudes  ; que  il  elles  font  les 
relfources  & un  des  premiers  befoins  du  commerce  9 ce 
font  les  communications  particulières  qui  rendent  les  grandes 
routes  utiles  ; que  c’ed  par  leur  moyen  que  les  denrées 
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tranfportables  dans  tous  les  temps;  acquièrent  leur  vraie 
valeru  , & donnent  le  plus  d’encouragement  à l’agriculture  ; 

Que  Fintérét  & l’avantage  de  tous  les  propriétaires , 
follicitent  à grands  cris  l’exécution  des  anciens  règlemens 
concernant  l’entretien  ôc  le  réiabliflement  des  chemins  vi- 
cinaux ou  de  traverfe. 

Ouï  M.  le  Procureur  - Général  - Syndic , 

Le  Diredoire  de  Département  a arrêté  ^ 

Article  Premier. 

Tous  Propriétaires  de  terres  aboutiffant  aux  chemins 
vicinaux  , fervant  pour  la  communication  d’une  Municipalité 
à une  autre  Municipalité,  pour  l’ufage  des  habitans  d’une 
même  Commune  , feront  tenus,  dans  le  délai  d’un  rnois, 
à compter  du  jour  de  la  publication  de  la  préfente  Délibé- 
ration , de  réparer  & de  recreufer  les  foffés  qui  longent  lef- 
dits  chemins  , & d’en  faire  conftruire  des  nouveaux  aux 

endroits  où  il  n’en  exifte  pas. 

I I. 

Les  terres  tirées  des  foflès  feront  mifes  au  milieu  des 
chemins  , de  fiçon  qu’elles  rejettent  les  eaux  dans  les  fof- 
fés latéraux  ; & elles  feront  au  contraire  jettées  fur  ^ les 
champs  des  particuliers  , fi  elles  ne  font  pas  néceffaires 
pour  l’arrangement  des  chemins , ou  pour  l’écoulement  des 
eaux  ; toutes  les  pierres  qu’on  rencontrera  dans  ce  travail , 
feront  triées  jettées  enfuite  fur  le  milieu  du  chemin , pour  \ 
en  affurer  la  bafe. 
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Les  fofies  auront  la  largeur  , profondeur,  talud  & pente 
nécefîaire  pour  recevoir  les  eaux  ôc  les  porter  dans  les  rofles 
maires  ou  ruifieaux,  Les  fofies  etrois  feront  élargis.  Les 


arbres  , les  brpuffailles  qui  peuvent  arrêter  le  cours  des  eaux 
ôc  les  faire  refluer  dans  les  chemins  j feront  arrachées  ôc 
enlevées. 

I V. 

Les  Officiers  municipaux  & le  Procureur  de  la  Commune 
vifiteront  tous  les  chemins  enclavés  dans  leur  Municipalité  j 
ils  vérifieront  les  foliés  qui  auront  befoin  d’être'  réparés  ; & 
fixeront  les  endroits  oii  il  devra  en  être  fait  ; & dans  le  caS 
où  tous  les  foliés  des  chemins  ci  - dellus  mentionnés  ne 
pourroient  être  recreufés  ou  conftruits  dans  une  même  année  , 
le  Confeil  général  de  la  Commune  déterminera  , quels  font 
les  chemins  qui  ont  les  plus  de  befoin  de  cette  réparation . 
il  en  fera  drellé  un  état  qui  fera  affiché  aux  lieux  accou- 
tumés, 

V. 

ÎL  fera  établi  aux  dépens  des  Communautés,  des  petits 
ponts  ou  aqueducs  aux  endroits  ou  la  pente  les  rendra  ne- 
cellaires  pour  que  les  eaux  puillent  traverfer  les  chemins.  Et 
comme  les  propriétaires  des  terres  qui  bordent  les  chemi^  , 
ne  font  tenus  que  de  faire  recreufer  ou  conftruire  des  folles 
le  long  de  leurs  polîeffions , que  ces  réparations  ne  font  pas 
toujours  fuffifantes  pour  rendre  certains  chemins  praticables  , 
tant  à caufe  de  leur  largeur  que  du  mauvais  état  où  ils  fe 
trouvent , les  Municipalités  pourront  pourvoir  aux  réparations 
nécellaires  , au  moyen  d’établillemens  d’atteliers  de  chante , 
ou  par  impcfition  , après  avoir  préalablement  pris  le  vœu 
des  Corps  adminiftratifs. 

VI. 

Les  réparations  des  foliés  ci-defîùs  mentionnes,  feront 
faites  à l’époque  qui  fera  déterminée  par  le  Confeil  gène,  al 
de  chaque  Commune  ; de  façon  cependant  qu  elles  foienè 
finies  par-tout  le  mois  de  Mai  de  chaque  année. 
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VII. 


Si  après  la  publication  de  la  préfente  j &c  dans  le  délai  ci- 
deffus  prefcrit , les  propriétaires  qui  aboutiflenc  aux  chemins 
ne  fatisfont  pas  aux  difpolitions  des  précédées  articles,  il 
fera  permis  aux  Officiers  municipaux  ôc  au  Procureur  de  la 
Commune  de  prendre  les  ouvriers  néceiTaires  pour  travailler 
aux  endroits  qu’ils  leur  indiqueront.  Le  payement  de  leur 
falaire  fera  fait  fur  les  prix  courans  ; & l’état  des  journées 
employées  , foit  pour  la  conftruélion  ou  réparation  des  foffés 
fera  notifiée  fans  frais  par  le  Baile  de  la  Municipalité  des 
lieux , aux  propriétaires  des  fonds  fur  le  bord  defquels  les 
foffés  auront  été  conftruits  ou  réparés  : faute  par  eux  de 
rembourfer  le  montant  des  journées  dans  le  délai  de  quin- 
zaine , à compter  du  jour  de  la  notification,  ces  frais  feront 
portés  par  emmargement  aux  articles  du  rôle  des  impofi- 
tions  de  ces  propriétaires , en  y ajoutant  les  interets  de  la 
fomme  avancée. 

VIII. 

Tous  les  chemins  qui  avant  la  publication  de  la  pré- 
fente Délibération  auront  été  rétrécis  par  des  éboulemens 
ou  ufurpations  , feront  élargis,  de  façon  qu’ils  ayent  au  moins 
15  pieds  de  largeur,  fans  y comprendre  les  foffés,  fans 
que  fous  le  prétexte  de  la  largeur  qui  vient  d’étre  déter- 
minée , les  propriétaires  rivérains  puiffent  rétrécir  les  che- 
mins faits  qui  excédent  la  largeur  de  trois  toifes  ; en  con- 
féquence,  il  eft  défendu  à tous  particuliers  d’ufurper  fur  la 
largeur  des  chemins  & foffés,  foit  au  moyen  de:s  plantations 
qu’il  pouiTcient  y faire,  ou  de  quelqu’autre  manière  que  ce 
puiffe  être.  Ceux  qui  y contreviendront  feront  dénonces  par 
les  Procureurs  des  communes  aux  Confeils  genera'^x  es 
Municipalités  , qui  pourront  les  autorifer  k pourfuivre  les  de- 


linquans,  pour  les  contraindre  h.  remettre  les  chofes  dans 
récac  où  elles  étoienr. 

I X. 

On  donnera  aux  chemins  qui  auront  le  roc  pour  fd  , 
une  forme  allez  bombée  pour  rejetter  les  eaux  dans  les  foliés 
JUtéraux  , auxquels  on  ne  donnera  que  la  profondeur  ne- 
cellaire  h leur  libre  cours  , en  les  defobllruant  de  tous  les 
embarras  qui  pourroient  en  gêner  l’écoulemenn 

X. 

Les  Officiers  municipaux  veilleront  à ce  que  la  prefente 
Proclamation  foit  exécutée  dans  leur  territoire.  Les  Dillrids 
feront  vérifier  tous  les  ans  j dans  le  mois  de  Juin  y les 
chemins  ci-deffus  mentionnés;  & fi , par  la  faute  ou  la 
négligence  des  Officiers  municipaux  , ^ la  préfente  Procla-? 
maticn  n’avoit  pas  reçu  fa  pleine  exécution  , ils  en  ré- 
pondront en  leur  propre  ôc  privé  nom. 

X 1. 

Toutes  les  fois  que  les  propriétaires  riverains  des 
grandes  routes  feront  obliges  de  franchir  & traverfer  les 
fclTés  des  chemins  pour  parvenir  à leurs  pofleffions  , & 

qu’ils  feront  à cet  effet  des  pas  , en  comblant  les  foffés 
pour  y aboutir,  ils  feront  tenus  de  remettre  le  terreiii  dans 
le  même  état  où  il  étoit , en  redonnant  aux  foffés  la  pro- 
fondeur qu’il  avoir  , aux  talus  leur  forme  de  aux  banqueta 
tes  le  même  niveau.  Dans  le  cas  ou  le  particulier  pro- 
priétaire fe  reféferoit  à cette  juftice  , il  y fera  rais  des 
ouvriers  â fes  dépens  y qu’il  fera  tenu  de  payer.  L Admt- 
niftration  du  Direêloire  penfe  qu’à  cet  effet  elle  ne  fauroi| 
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crop  engager  les  propriétaires  riverains  à faire  des  petits 
pontceaux  à pierre  féche  fur  les  fofles  , lorfque  fur  - tout 
le  befoin  d’un  pafTage  fréquent  leur  rend  cette  communi- 
cation indifpenfable. 

XII. 

\ 

Les  chemins  de  Municipalité  à Municipalité  , appelles 
chemins  vicinaux  ^ pour  la  coiifedioii  defquels  l’Adminiftra-^ 
don  aura  contribué  en  tout  oü  en  partie  , feront  entretenus 
aux  frais  des  Municipalités  qu’ils  traverfent  , chacune  en 
droit  foi  ; cet  entretien  fera  donné  à l’adjudication  en  la 
forme  accoutumée  5 d’après  le  prix  qui  en  fera  arrêté  par  un 
des  Ingénieurs  du  Département  ^ par  le  Corps  municipal , 
auquel  il  eft  enjoint  de  furveiller  l’état  de  ces  chemins , ôc  - 
d’en  inftruire  le  Diredoire  du  Diftrid  j fous  peine  d’en 
répondre. 
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La  préfente  Proclamation  fera  envoyée  aux  Procureurs^ 
Sindics  des  Diffcrids  du  Département , lefquels  l’enverront 
aux  Procureurs  des  Communes  5 qui  veilleront  à ce  qu’elle 
foit  lue  , publiée  Ôc  affichée  aux  portes  de  toutes  les  Eglifes 
paroiffiales.  . 


Fait  & arrêté  à Cadres , le  i.®''  Avril  1791. 

DOR  DE  LASTOURS,  Préfidcnt;  LACOMBE  St. 
MICHEL,  Vice  - Préfident  ; GISBERT,  FOULQUIER, 
SOLOMIAC  , JALBERT  , RIVALS  , LARROQUE  , 
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JOUGLA  ; GLEÎZES  , Procurmr-Général-Sindic  ^ lignés 
à l’Original, 

COLLATIONNÉ. 

AZAIS  - OULÉS  f Secrétaire  •Général, 


A CASTRES, 

De  l’Imprimerie  de  P.  G.  D,  ROBEHT}  Doéleur  eo  Phüofophiey 
Imprimeur  du  Roi  du  Département  du  Tarn,  17^1^ 


